
 

ESPOIR EAU BANGLADESH EST AUSSI L’HISTOIRE DE SES 

FONDATEURS, MARIE-NOËLLE ET JACQUES LEJEUNE 

 

Marie-Noëlle et Jacques Lejeune ont suivi et accompagné l’évolution de l’ONG GK 

pratiquement depuis sa fondation. Leur témoignage est riche d’enseignements.    

 

Comment a débuté votre engagement pour GK, et pour le Bangladesh ? 

Fin 1973, attentifs aux mouvements de solidarité respectueux des initiatives du Sud, nous 

faisons la rencontre du tout jeune Comité Français de Soutien à GK et par son intermédiaire, 

de l’ONG GK. Passionnante découverte !   

Nous sommes parmi les premiers témoins des avancées de cette étonnante petite ONG si 

inventive sous l’impulsion du dynamique jeune Dr. Zafrullah Chowdhury. 

 

L’Abbé Pierre avait été un an auparavant le premier donateur et soutien français à faire 

confiance au Dr. Zafrullah Chowdhury et à l’épauler.  

L’ONG, sous l’impulsion de son fondateur, invente sans cesse de nouvelles réponses aux 

défis de la pauvreté, pour la santé des plus pauvres, la responsabilisation des femmes, la 

fabrication de médicaments génériques, et il invente le concept de Paramedics, vite connu 

et adopté au Bangladesh et au-delà. 

Nous suivons passionnément l’aventure pendant plus de 30 ans, mais comme simples 

donateurs. Surchargés de travail professionnel et de 3 enfants, nous ne pouvons faire le 

voyage ni nous impliquer davantage. 

 

 

 

« GK est une grande famille et nous y 

entrons – pour ne plus la quitter. » 



 

2002 est venu le temps de notre premier voyage, première découverte du terrain, 

première rencontre du Dr. Zafrullah, grand chef charismatique tellement 

impressionnant, et de son équipe.  

 

Au programme, la découverte bouleversante des Chittagong Hill Tracks à de la frontière 

birmane, des rives du Golfe du Bengale et la mangrove des Sundarbarns, et surtout, partout, 

des populations toujours accueillantes, laborieuses, résilientes … 

 

Quelles ont été vos motivations pour vous engager davantage ? 

Vient le jour où le président du Comité Français de Soutien (CFS), contraint par l’âge après 

plus de trois décennies d’engagement nous propose de prendre la relève, et de nous 

engager au sein du bureau, accompagné de quelques fidèles. 

Nos voyages deviennent annuels, nous y entraînons les membres du Bureau du CFS et 

quelques amis. Le lien avec GK se renforce de voyage en voyage.  

« Chacun de nos voyages donne lieu à un vrai 

choc : la fidélité aux principes est intacte, 

l’inventivité et la puissance de travail 

demeurent sans faille au service des 

populations les plus délaissées ou isolées, les 

programmes se diversifient… » 

 

 

 

En 2016, Jacques souhaite se retirer pour passer la main à plus jeune ; il transmet les rênes du 

CFS à J-P Bécue, ami de longue date et jusqu’alors trésorier.  

En 2013, Marie-Noëlle crée une antenne régionale du CSF, implantée dans son Berry natal (CS18). Ce 

Comité du Soutien du Cher, quel est son apport ?  

Nous voulions continuer à apporter notre pierre à cet édifice de la grande famille de GK. 

Admiratifs et solidaires des initiatives de GK, nous avons décidé de viser à plus d’efficacité en 

soutenant « seulement » mais en totalité deux lourds programmes : le programme ERARD 

(autour de l’accès à l’eau potable dans le sud et jardins familiaux pour près de 50 000 personnes) 

et le programme DauFarSida (prévention, conscientisation, et soins de santé sexuelle SIDA-MST 

pour les quelques 2500 travailleuses du sexe actives dans les gros centres de prostitution). 

Réunion de travail à Savar au Bangladesh (de droite à gauche) :  

Ingénieur Mitra de GK, Jacques Lejeune, et le Dr Zafrullah Chowdury 

 



 

Partant de la modicité des dons privés de notre petite association du Cher, nous privilégions 

l’appel à des financements institutionnels pour des partenariats plus conséquents sur de 

lourds programmes de GK.  

Et parallèlement nous mettons aussi nos efforts dans des interventions d’éducation à la 

Solidarité internationale auprès de publics scolaires et universitaires en région Centre, à 

partir de notre expérience bangladaise. 

A chacun de nos voyages nous avons visité ces réalisations. Les rencontres des communautés 

paysannes des bords du Golfe du Bengale au milieu de la végétation tropicale luxuriante ; 

l’accueil des prostituées dans les ruelles de leurs bidonvilles,... toujours accompagnés et initiés 

par nos infatigables amis de GK : autant de souvenirs émouvants, inoubliables !  

La solidarité fonctionne ! 

Pourquoi la transformation du CS18 en ‘Espoir Eau Bangladesh’ ? 

 

A l’été 2023, l’équipe du CS18 se transforme et s’étoffe de nouvelles personnalités 

engagées : Christina Bienenfeld prend la charge de Secrétaire et Philippe Parot celle de 

Trésorier Adjoint. Alexis Hadjukiewicz, professeur à Bourges (Cher), entre au conseil 

d’administration comme responsable des actions de formation à la solidarité internationale 

et au nom de la dynamique équipe des 3 professeurs qui étaient de la mission de février 23 

au Bangladesh. 

 « A l’automne 2023, afin de gagner en lisibilité et efficacité au service de GK, notre 

association de soutien a GK a décidé d’adopter un nouveau nom plus signifiant et 

reflétant mieux son action.  ‘ Espoir Eau Bangladesh’ est né. ». 

Espoir Eau Bangladesh continue le soutien à GK avec un nouveau programme 

important, EVAD, parallèlement aux actions d’Education à la Solidarité Internationale 

en Région Centre-Val de Loire qui s’enrichissent. 

 

Notre petite association, bien qu’endeuillée avec toute la famille de GK à 

la suite du récent décès du Dr. Zafrullah, poursuit - avec la même passion - 

son engagement au service du développement des communautés 

villageoises bangladaises. » 


